
mairie de Creil. Il y a eu un vote, il
faut le respecter, mais cela n’empê-
che pas qu’il puisse y avoir une coha-
bitation. Malheureusement, on peut
avoir des doutes car il y a de l’animo-
sité. »

Difficile, en effet, d’envisager une
prochaine réconciliation entre les
deux camps, tant les désaccords sont
profonds. La nouvelle présidence va
donc devoir prendre le train en mar-
che avec pour objectif, entre autres,
de redresser une équipe première
mal en point en DH (10e). « Forcé-
ment, c’est une déception, un échec,
de partir comme ça. Mais je ne re-
grette rien de ce que j’ai fait, et j’arrê-
te avec des souvenirs extraordinai-
res », conclu Pascal Cottel.

ÉTIENNE MARTIN

ment au niveau des jeunes. » Après
une dizaine de jours d’incertitude, le
vote s’est finalement confirmé lundi.
En plus d’un nouveau président, un
nouveau secrétaire et un nouveau
trésorier ont ainsi été nommés.

Pascal Cottel quitte donc le club,
entraînant dans son sillage certains
de ses plus proches collaborateurs.
Par exemple, le coach de l’équipe fa-
nion, Tamadjian Diakité, ne restera
pas à son poste, preuve que la passa-
tion de pouvoir entraîne des dom-
mages collatéraux. Pourtant, d’au-
cuns estiment que les deux forces en
présence gagneraient à travailler en-
semble. « Dans l’intérêt du club,
l’idéal serait de mettre les compéten-
ces en commun, confirme Réduan
Sakili, proche du club et candidat à la

va se retrouver en partie dans le ré-
sultat du vote. Sur les neuf membres
de l’ancien comité directeur, sept
sont réélus. Le trésorier et un éduca-

teur restent sur le
carreau. Dès lors,
l’AFC Creil se fissu-
re. « J’ai eu du mal à
digérer ces deux
évictions, notam-
ment celle du tréso-
rier, reconnaît Pas-
cal Cottel. Il a tou-
jours fait un travail
minutieux et on a

mis en doute son intégrité, raison
pour laquelle j’ai demandé un audit
financier pour le réhabiliter. Et puis,
globalement, il y a un gros boulot qui
a été fait depuis des années, notam-

puis trois ans. Ils reprochent à la pré-
sidence son manque de transparen-
ce administrative, financière et spor-
tive dans la gestion du club. « Il y
avait un ras-le-bol
général de la part
de certains mem-
bres de l’associa-
tion, explique Ma-
lek Kismoune, le
nouveau président.
Un petit clan avait
verrouillé le club et
prenait seul les dé-
cisions. Certains
étaient laissés de côté. En plus, il n’y
avait plus d’ambitions sur le plan
sportif. C’était devenu triste. Il fallait
changer les choses. »

Une volonté de changement qui

explique Thierry Bernot, le direc-
teur de Concept 2 France, l’importa-
teur officiel des ergomètres améri-
cains éponymes. Après, il y a Lyon,
Sète, Rouen et Creil. Elle fait partie
des références en la matière… »

nPlus de 4 000 €
pour la journée
Mais cela a un coût. Alain Constant,
le président creillois, table mainte-
nant sur un budget dépassant les

4 000 € pour la journée. Question
de prestige… « Tout doit être par-
fait, acquiesce-t-il. Du respect des
horaires des courses, bien évidem-
ment, au niveau de l’accueil des
concurrents et du matériel proposé.
Comme ce plateau de trente ergo-
mètres, dont la moitié réservée
pour l’échauffement. Sans oublier
qu’il y a en a pour toutes les catégo-
ries, des benjamins aux vétérans,
soit au total cinq distances : 500 m,

1 000 m, 1 500 m, 2 000 m, et sur-
tout le 10 000 m qui attire de plus
en plus d’adeptes. »

Venus des clubs de la région,
mais aussi de la Champagne-Ar-
denne, d’Ile-de-France, d’Aquitaine
et même de l’étranger, les rameurs
et rameuses de cet open de Picardie
en salle auront, chacun, leur feuille
de route. « Il y en a qui cherchent
simplement à se faire plaisir, glisse
le président. D’autres, à l’inverse,
viennent pour relever un défi ou
bien faire un temps. » Comme le
Bordelais Raphaël Ruban, récent re-
cordman mondial en équipes sur
vingt-quatre heures et habitué de
l’épreuve creilloise. « On devrait
avoir de bonnes performances
d’ensemble », pronostique Alain
Constant. Parole d’organisateur
d’une compétition devenue désor-
mais incontournable

JEAN-YVES BACOUËL

* L’épreuve se tiendra dimanche,
de 9 heures à 17 heures, au gymna-
se Descartes. Entrée libre.

D
epuis une quinzaine d’an-
nées, ils sont plusieurs mil-
liers à avoir pris part aux
Critériums internationaux

d’ergomètre de Creil. Du champion
du monde de la spécialité, l’Alle-
mand Matthias Siejkowski, aux
membres de l’équipe de France en
passant par les anonymes. Ils sont
déjà un peu plus de 300 inscrits
pour la 15e édition*. « L’épreuve,
l’une des premières dans l’Hexago-
ne, avait été créée au début des an-
nées 1990 par le club de Saint-
Quentin, rappelle Christian Char-
les, le président de la Ligue de Pi-
cardie d’aviron. Mais en 1996, ses
dirigeants ont jeté l’éponge. Et moi,
je souhaitais vivement qu’elle reste
dans la région. »

Voilà comment l’ENO Creil s’est
retrouvée, l’année suivante, organi-
satrice d’une épreuve indoor. Au fil
du temps, celle-ci a pris du volume
pour se placer durablement dans le
top 10 français. « La première, en
termes de participants, ce sont les
Championnats de France indoor,

AVIRONC’est laquinzièmeéditiondimanchedesCritériumsinternationauxd’ergomètre

Creilàl’heuredel’indoor

Creil. Les Critériums internationaux attirent chaque année plusieurs centaines de spécialistes d’ergomètre. (LP/Olivier Arandel.)

L’
Association des football clubs
de Creil vient d’entrer dans
une nouvelle ère. Lundi soir, à

l’occasion de l’élection des membres
du bureau, Pascal Cottel, président
depuis sept ans, n’a pas été reconduit
dans ses fonctions. Il a été remplacé
par Malek Kismoune. Un change-
ment d’importance qui marque l’épi-
logue d’un conflit interne au cours
duquel la structure creilloise s’est vé-
ritablement scindée en deux camps.

Les premiers accrocs ont lieu le
31 janvier, lors de l’assemblée géné-
rale. Alors que les membres du comi-
té directeur s’attendent à une élec-
tion en petit comité, à l’instar de l’an-
née précédente, plusieurs licenciés
participent à la réunion avec, à leur
tête, Malek Kismoune, dirigeant de-

FOOTBALLMalekKismounesuccèdeàPascalCottelaupostedeprésidentà l’AFCCreil

Unetransitiondansladouleur

C’
est un concept développé
(validé par la fédération
française) depuis quelque

temps dans le sud de la France par
Kevin Scott, un entraîneur d’aviron.
« L’objectif est de proposer de
l’ergomètre à des personnes dans les
centres de remise en forme, explique
Edwige Alfred, l’entraîneur de l’ENO
Creil Aviron. Pour une séance
d’initiation, il faut compter une

vingtaine de minutes et quarante-cinq
pour une complète. Sur fond de
musique, le participant profite d’un
coach expérimenté pour faire des
exercices variés. » Avi Fit devrait
bientôt débarquer dans l’Oise. « J’en ai
parlé à Noureddine Nachite, le patron
des centres NJ Forme de Creil et
Saint-Maximin. Il est intéressé pour
l’intégrer dans le programme de ses
salles de remise en forme. » J.-Y.B.

AviFitbientôtdans l’Oise ?

30. Le nombre de manifestations
françaises indoor en 2013.
1 098. Le prix en euros d’un modèle
D. Le E dernière génération avec
toutes les options peut coûter
jusqu’à 1 500 €.
1 450. Le record de participants en
France en 2013, lors des premiers
Championnats de France indoor.
1985. L’année d’arrivée en France
des ergomètres Concept 2 fabriqués
à Boston (Etats-Unis).
2013. L’année de création d’une
nouvelle licence : I, comme indoor.
Elle est réservée aux personnes qui
ne veulent faire que de l’ergomètre.
3 000. Le nombre d’ergomètres
vendus l’an passé par
Concept 2 France, l’importateur des
machines : 20 % se trouvent
dans le monde de l’aviron,
le reste chez les particuliers, dans
les prisons, chez les pompiers,
dans l’armée…

LES CLÉS

“Un petit clanavait verrouillé
le club et prenait
seul les décisions”
Malek Kismoune, le nouveau
président de l’AFC Creil

Les organisateurs peuvent suivre les courses sur ordinateur (en haut),
alors que les rameurs et rameuses ont à leur disposition, sur l’écran
de l’appareil, toutes les données pour bien gérer leur parcours (en bas).
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